
3. CHEZ L’UTILISATEUR
Après avoir enlevé l’opercule en alu-

minium de la recharge, il suffit de la 
déposer à l’intérieur du pot en béton. 

Ce dernier est conçu pour durer très 
longtemps, usage après usage, recharge après 

recharge, dans le milieu humide d’une salle de bains.

Le commentaire de Fabrice Peltier
Un contenant réutilisable fabriqué avec des matériaux prévus pour 
durer très longtemps…

4. À LA POUBELLE
Un contenant réutilisable tel que le pot de La Crème libre 
n’est pas destiné à être jeté à la poubelle. Les déchets d’em-
ballage, notamment les étuis en carton sont recyclables. 
Cependant, la recharge en PET opaque et l’opercule en 
aluminium sont des résidus d’emballage trop petits pour 
être revalorisés, même s’ils doivent être déposés dans le  
bac de tri.

Le commentaire de Fabrice Peltier
Un travail sur la recharge reste néanmoins à effectuer pour la rendre 
plus vertueuse…

1. CHEZ L’IndUSTRIEL
Pour l’usage unique, tout comme pour le réemploi, afin 
de respecter la nouvelle réglementation dans ces pro-
chaines années, le choix des matériaux d’emballage va 
se réduire inexorablement à ceux qui bénéficient d’une 
filière de recyclage effective et pérenne : principalement 
les papiers-cartons, le verre, l’acier, l’aluminium et quatre 
polymères, le polyéthylène téréphtalate (PET), le polyéthy-
lène (PE), le polypropylène (PP) et le polystyrène (PS). Ainsi, 
nous pourrions légitimement penser que de nombreux 
matériaux « alternatifs », tels que les matières com-
posites associées à des coproduits et autres inno-
vations de rupture, proposés par des inventeurs 
ou des start-up, seraient condamnés d’avance, 
car dépourvus de filière de recyclage. Rien n’est 
moins sûr… C’est ce que démontre la nouvelle 
offre La Crème libre. En effet, en mettant en vente 
son pot vide dans un packaging minimaliste en 
carton, la marque présente un contenant rechargeable 
qui ne peut en aucun cas être assimilé à un emballage, même 
s’il y ressemble à s’y méprendre. De la sorte, ce pot de très 
belle facture, qui est essentiellement constitué de béton et de 
quelques petites pièces en liège, n’entre pas dans le cadre 
réglementaire assigné aux emballages et ne doit donc pas 
nécessairement disposer d’une filière de valorisation, d’autant 
plus qu’il n’est pas destiné à être jeté. Quant à la recharge 

de 50 ml qui lui est dédiée et son étui, ils doivent être 
conformes à la réglementation, d’où, 

l’utilisation de matériaux d’em-
ballages conventionnels recy-
clables pour les fabriquer.

Le commentaire de Fabrice Peltier
Le béton, un matériau parfaitement adapté à 

la conception de nouveaux contenants réutilisables.

2. CHEZ LE dISTRIBUTEUR
L’offre de La Crème libre est commercialisée sur Internet, 
dans quelques magasins populaires et dans des enseignes 
spécialisées. Les emballages minimalistes en carton protègent 
le pot rechargeable, mais aussi les recharges, en cohérence 
parfaite avec le positionnement « écologiste » de la marque.

Le commentaire de Fabrice Peltier
Un « mix » produit-emballage qui résonne avec l’engagement environ-
nemental de la marque et le désir de « moins » d’emballage des clients.

Pot La Crème Libre
le produit

De nombreuses marques de soins cosmétiques proposent  
déjà des pots rechargeables, en matière plastique ou en verre… 
Dans le cas présent, c’est le béton qui fait son apparition  
dans l’univers de l’emballage réutilisable.

FABRICE PELTIER
Expert du design, Fabrice Peltier 
livre chaque mois le fruit  
de ses réflexions.  
www.fabrice-peltier.fr
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Papier et carton, deux 
matériaux privilégiés 

dans un contexte  
de révolution écologique

Avec 320 entreprises et un chiffre d’af-
faires culminant à plus de 6,5 mil-
liards d’euros, la filière du carton 

et du papier domine largement le secteur du 
packaging, derrière le plastique. Elle emploie un 
peu plus de 24% des salariés de l’emballage. Ces 
matériaux s’imposent donc comme des mas-
todontes, déterminantes pour la croissance du 
secteur en France. 

« Avec un peu plus d’un million de tonnes 
d’emballages ménagers mis sur le marché fran-
çais et un taux de recyclage de 68%, les 
emballages papier-carton occupent une place 
prépondérante dans l’économie circulaire. Ils 
représentent 25% en tonnage du marché de 
l’emballage ménager et 50% des tonnages des 
emballages industriels et commerciaux. Consé-
quence du développement du e-commerce 
depuis plusieurs années et d’une remise en 
question des emballages en plastique, ce maté-
riau est en croissance et devrait voir sa part 
de marché augmenter encore si on en juge par 
l’intérêt croissant qu’il suscite dans le secteur 

de l’emballage. Matériaux d’avenir car renouve-
lables, recyclables et biodégradables, les papiers 
et cartons sont aujourd’hui au cœur des enjeux 
d’éco-conception des emballages ménagers. Les 
consommateurs plébiscitent d’ailleurs les em-
ballages en papier-carton : selon une étude réa-
lisée par l’institut Kantar en janvier 2019 auprès 
de 20 000 personnes, 87% déclarent pri-
vilégier des produits avec des embal-
lages en carton car « plus respectueux 
de l’environnement ». Les emballages en 
papier et carton sont perçus comme une alter-
native en devenir notamment face à la difficulté 
de recycler certains polymères de synthèse 
et à la pollution des océans par les plastiques. 
Cependant, pour s’imposer, ils doivent être plus 
performants en se dotant notamment de pro-
priétés barrières, donc « se plastifier » plus ou 
moins, tout en conservant leurs vertus environ-
nementales et rester recyclables à 100%. »

Extrait de « La révolution de l’emballage » écrit 
par Fabrice PELTIER en collaboration avec 
le Salon ALL4PACK Emballage Paris

Pour en savoir plus, rendez-vous du 21 au 24 Novembre 2022 à 
Paris Nord Villepinte sur ALL4PACK Emballage Paris 2022.

www.all4pack.fr


